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[ ANTHROPOLOGIE MARITIME 

... 
A propos de 1' onomastique navale : 

noms de bateaux et identité 
molénaise (Finistère-Nord) 

Isabelle LEBLIC 

" Nommer un bateau répond à une nécessité, celle de pouvoir 
distinguer et désigner sûrement chague unité à l 'intérieur des flot­
tilles. Le besoin de classer, d'individualiser les bateaux s'est 
concrétisé à la fin du siècle dernier, par l'apparition des matricules. 
( ... ) Noms et matricules répondent au meme but, mais une diffé­
rence persiste, entre les besoins de l'expression populaire et les 
exigences de l'administration. Nommer un bateau, c'est aussi ex­
primer quelque chose d'une personnalité qu'on lui prête, d'un espoir 
qu'on met en lui, d'une relation qu'on établit avec lui. Dans le choix 
du patronyme, il entre du sentiment aussi bien qu'une croyance plus 
ou moins avouée. Le nom en effet peut avoir valeur de talisman ... , 
(Arzal, 1980 : 116-117) 

INTRODUCTION 

La population de l'île de Molène, située à la pointe ouest de la 
Bretagne, entre Le Conquet et l'île d'Ouessant, a vécu depuis toujours 
grâce à l'exploitation du domaine maritime qui l'environne. Dans la re­
cherche entreprise sur cette île dans le cadre de mon doctorat (Leblic, 
1985), j'ai étudié tous les systèmes techniques d'exploitation des res-
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ANTHROPOLOGIE MARITIME J 
sources marines, tant du point de vue de·leur évolution technique que d 
conséquences de celle-ci sur l'organisation sociale les modes de ~s 

lé . t 1 . , ' VIe mo. na1s e a gest1on des ressources marines. A côté de l'enquête ethno-
loglq_ue (étude ?~s techniques, de la parenté et de la structure socio-éco­
nomlque et politique ... )! une partie de ce travail s'est appuyé sur une re­
~herc~e menée ~n arch,lves, not~mment sur la s érie 2P6 des Affaires mari­
tlm~s . Ces archives mont perm1s, non seulement de reconstituer tous les 
éq~1pages des bateaux ~rmés chaq~e année ~ Molène, depuis 1820 jus­
q~ e~, 1981_- année de fm de dépoUillement -, mais aussi d'étudier en dé­
tail 1 evolutiOn de l'armement molé nais (Leblic, 1988). Enfin, ces rôles de 
désarmement des bateaux molénais m'ont informée sur l'onomastique na­
vale sur plus d'un siècle et demi. 

Dor:ni.nique Con!olent nous a présenté l'importance des noms à carac­
tère relig1eux dans 1 onomastique navale française en 1990. Pour ce faire il 
a recensé et classé par ordre d.'importance huit thèmes regroupant l'e'n­
~em~le des noms de bateaux. Citons pour mémoire les résultats auxquels 
11 arnve : 

1- "Proche famille - prénoms " 34 % 
2- "Qualificatifs et autres formules, parfois humoristiques" 17 % 
3- "Monde maritime" 10 % 
4- "Langues régionales" 9% 
5- "Religion" 8% 
6- "Bestiaire" 7% 
7- "Histoire" 6 o1c 
8- "Divertissement (cinéma, BD, chansons ... )" 4 o;: 

En. reprenant e~ partie les catégories retenues par D. Confolent, je sou­
ha!te présenter ICI un exemple très localisé, celui des noms de bateaux ar­
mes à Molène, de façon à donner un éclairage différent, historique. 
D'autres études .du _mê~,e ordre ont déjà été faites, notamment par Pierre 
Arzal (198.0}, qUI a etudie les noms de bateaux du Finistère-Nord. 11 retient 
qu~n~ à lUI onze thèmes différents2 qui se recoupent largement avec ceux 
déf1ms par D. Confolent. 

Pour présenter l'évolution de l'importance des différents thèmes au 
cour~ des deux siècles étudiés, j'ai classé les bateaux par décennies' (en 
fonct1on de leur date de construction). 

PRÉSENTATION DES THÈMES 

Les rôles de désarmement de bateaux m'ont ainsi permis de recenser 
585 bateaux. 568 d'entre eux ont été pris en considération dans cette 
étude. Pour classer ces noms, j'ai retenu dix grands thèmes comprenant 
des sous-thèmes, à savoir : 

-:-les n.oms d'ins~iration religieuse qui comprennent : des saint(e)s et 
des mvocat1ons à la V1erge ou à Dieu ; 

- les noms inspirés par le milieu familial parmi lesquels on trouve : les 
prénoms et .l'é~oc.~tion de l ~ens famil~aux ; notons que, dans certains cas, 
le prénom ams1 ut11isé peut etre sanctifié ; 

- des n~ms évoqu~nt la nature, par le bi.ais d'êtres vivants, de végé­
taux ou de mméraux, qUI comprennent : les an1maux marins les oiseaux de 
mer, les oiseaux non-marins, les arbres, les fleurs, les miné'raux ; 
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_des évocations de l'histoire : des noms d'hommes célèbres , au ni­
u national ou local d'autres invoquant l'histoire militaire (des ba­

~~~es ... ), ou des sentim'ents patriotiques et/ou ré~olution.naires ; , 
_ des noms évoquant les phénomènes méteor?lo~1ques et l_astrolo-

·e c'est-à-dire tout ce qui est en rapport avec la nav1gat1on et la peche ; 
gl '_ l'évocation du milieu environnant qui comprend : les toponymes lo­
caux (communes proches du continent, îles de l'archipel de ~.olène, l!eux 
de pêche ... ) comme les qualités et/?u défauts. supposes du m11ieu mann et 
insulaire, souvent sous forme de metaphores , , . 

_ des noms métaphoriques que l'on peut decomposer en qualités 
et/ou défauts supposés des marins pêcheurs ; . . 

_ des noms de lieux parmi lesquels on trouve des v1lles frança1ses ou 
des pays lointains, situés parfois à l'autre bout du monde ; 

-des évocations de sentiments tels que le bonheur, l'espérance ou 

le souhait ; 
- des noms évoquant la mythologie ou des légendes 
- enfin, ceux rendant compte d'un certain fatalisme ou "j'm'en fou-

tisme" ou à caractère mélodramatique. 
Si D. Confolent a fait une catégorie particulière des noms en langues 

régionales ou étrangères, pour ma part, je préfère d'abo~d les cl~ss~~ en 
fonction de leur signification, vu leur faible nombre, et tra1ter. ensUite 1 evo­
lution de leur représentativité en elle-même. Nous verrons Cl-dessous ~ue 
l'onomastique navale molénaise comprend, outre que lque~ noms ~atlns, 
des noms bretons. Voyons l'importance de chacun de .~es th~ mes, d. abord 
de façon globale pour l'ensemble de la période étud1ee, pUis leur Impor-
tance variable selon les époques. 

Le domaine familial 

Les noms de bateaux entrant dans cette catégorie sont en grande ma­
jorité des prénoms, le plus souve~t ~e. membres de la !~mille, avec une 
forte prédominance des prénoms femmms (164 sur 232) , on les trou~e 1~ 
plus souvent seuls (185 cas), parfois de façon composee avec un. adJectif 
-Jeune Hortense (13 cas de Jeune ... }, Petite Anita (6 cas de Pettt et 9 de 
Petite ... ), Bonne Désirée, Nouvelle Joéphine (1, cas chacun) .. . - , u~ nu­
méro ou un nombre (3 cas) - Deux Joseph, Eliane Il .. . . - ou plus1eu.rs 
prénoms associés (17 cas) -Aimé et André, Anne et Mtlo, Anne-Mane-

Louise.. . • dé 
On peut noter qu'il n'est pas rare (28 cas) qu'un patron-pecheur • 

nomme de la même façon les deux bateaux qu'il possèdera durant tout 
l'exercice de son métier ; dans trois de ces cas, le nom du second bateau 
comporte un Il et une fois il est précédé de Nouvelle. Pour 46 bateaux, le 
ou les prénoms utilisés sont de façon évidente ceux d'un pa.rent proc~e. La 
liste ci-dessous en présente quelques exemples, en préc1sant le lien de 
parenté par rapport au propriétaire du bateau : 
Date Bateau Membre(s) de la famille 
1836 Jeune Clarisse fille (née en 1836) 
1868 PetitJean fils (néen1861) 
1873 Victor et Marie proriétaire et sa femme (mariés en 1861) 
1886 Amélie fille (née en 1883) 
~ 1892 Amélie même fille (même propriétaire que ci-dessus) 
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1890 Félix fils 1881-1913) 
1893 Marie-Joséphine deuxième femme (mariée en 1891) 
1906 Reine Isabelle Isabelle = belle•mère 
1907 Bien-Aimé père ( 1817 -1889) 
1916 Jeune Horthense jeune sœur (1860-1933) 
~1936 Jeune Horthense tante(= sœur ci-dessus) 

1926 Af!astasie fille (décédée à 25 ans en 1925) 
1928 A1mé et André deux fils jumeaux (nés en 1927) 
1924 Jeune Cécile fille (née en 1922) · 
1955 Georges-Mireille fils et fille 
1961 Petit~ Régine fille (née en 1961) 
1968 Anmck femme du patron(= cousin germain du prop.) 
Dan~ d~ux des,. exe~ples donnés ci-dessus, on remarque, d'une part, la 

trasm1ss.1on, à lmténeur d'une famille, d'un même nom à deux bateaux 
successifs, le second étant armé par Je neveu du premier propriétaire et 
d'~utr~ part, 1~ reprise ~u même nom pour deux bateaux par Je même pro~ 
pnéta1re. Enfm, dans dix cas, le propriétaire donne son propre prénom à 
son bateau. Parfois, celui-ci ou le prénom d'un membre de sa famille 
(enfan~, .femme, p~rent ... ) ~eut être également sanctifié (18 cas directe­
m~n~ VISibl~s) ; ma1s ceux-c1 sont comptés arbitrairement dans la catégorie 
religion. Vo1c1 quelques exemples: 
Date Bateau Membre(s) de la famille 
1820 Sainte-Anne mère 
1831 Saint-François père (1769-1832) et fils (1830-1892) 
1894 Saint-Jean père (1828-1876) et frère (1861-1890) 
1914 Sa~nte-Anne fille (1904-1920) 
1923 Samte-Anne première femme (1888-1913) 
1941 Saint-Joseph petit frère (1902-1926) . 
C'e.st le mê~e procédé qui est mis en œuvre pour les bateaux nommés 
Samte-Faf7!JIIe ~3 cas); Ainsi, les pêcheurs concilient-ils les deux princi­
pa~~ domames ~nvoques pour le choix du nom de leur bateau à savoir la 
relig1on et la famille. ' 

L'importance des liens familiaux peut aussi être exprimée directement 
dans le nom du bateau (21 cas) - Bon père, Deux cousins, Deux frères 
Deux sœurs, Frère et sœur ... - et non plus simplement par J 'intermédiair~ 
du ou des prénom d'un proche- ce qui est moins directement visible pour 
les personnes extérieures. 

Les noms d'inspiration religieuse 

Parmi les noms .d~ 129 bateaux classés dans cette catégorie, on 
trouv.e en g~ande ":laJonté des ~oms de saint(e) avec 70 noms ; viennent 
en~wte les mvo~at1ons .de la V1~rge avec 49 noms - Notre-Dame des 
graces, .Ave Mana •. Regma Coel! ... - et, enfin celle de Dieu avec10 noms 
- Con.fJance en D1~u ... On peut noter qu'on ne trouve aucune invocation 
du Chnst ou du s.amt-Esprit. Les noms de saint prédominent avec 45 cas 
sur ceux des samtes (25 cas). Le saint Je plus représenté est Jean 
(11 ~ateaux. s'appelle~! Saint.-Jea'!), puis on a 6 Saint-Joseph, 5 Saint­
Lows •. 4 Samt-.FrançoJs, 3 Samt-N!colas, 2 Saint-Pau/ et Saint-Michel et 
les sa1nts ~spnt - beaucoup de Molénais se prénoment ainsi - , Hubert, 
Laurent, P1erre et Yves ne sont présents qu'une fois chacun. Pour les 
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saintes, on trouve 8 Sainte-Anne et 4 Sainte-Anne d'Auray; Sainte­
Thérèse de Lisieux revient également 3 fois ; les autres saintes représen­
tées sont notamment Jeanne-d'Arc, Marguerite, Marie, Philomène .. . 

Nous avons montré ailleurs (Leblic, 1985: 748-757) l'importance de la 
religion dans la vie molénaise, jusqu'à la Première Gu~rre mo~diale. Ains!, 
la structure de la population molénaise, pour cette pénode, qUI en cela su1t 
de près celles de la Bretagne et du Finistère, est-elle repré~~ntative du 
poids de la religion catholique. en Bretagne ,: u~e fo~e natalite _montra~! 
qu'aucune pratique ccmtracept1ve natu.relle n était. prat1qué~, un age .ta!d!f 
au mariage accompagné d'une très faible proportion de na1ssa~ces illegi­
times et de conceptions pré-nuptiales exprimant une forte pr~ss1on 1)10~ale 
qui excluait pratiquement tout rapport sexuel hors ~a nage . . ~ t1tre 
d'exemple, notons encore que, lors des différentes élections mumc1pales 
de cette époque, deux listes s'affrontaient, l'une étant qualifiée lo~alement 
de "cléricale", l'autre de "républicaine", alors que toutes deux étalent clas­
sées administrativement3 comme "nationalistes et réactionnaires". 

Le milleu environnant 

J'ai rassemblé dans cette catégorie aussi bien des noms qui sont des 
métaphores du milieu marin ou îlien - Belle Îlienne, Reine des flots, Appel 
du large, Angélus de la mer, Berceau du marin, Rouannez Eussa ("Reine de 
Ouessant"), Bugue/ ar mor ("Enfants de la mer") ... -que des noms de 
lieux locaux - Finistère, Pierres Noires, Enez Mo/enez, Enez Balanec ... 
104 bateaux entrent dans cette catégorie, ce qui la place au troisième rang 
en ordre d'importance après la famille et la religion. C'est notaf!lment par 
une bonne connaissance du milieu, comme nous le verrons Cl-dessous, 
que les pêcheurs peuvent réussir dans leur métier. 

Les qualités et défauts 
Les qualités- Intrépide, Hardi, Explorateur, Aventurier 1 et Il, Vigilant, 

As des as- ou défauts supposés des pêcheurs et de leurs bateaux (30 
bateaux) - Flaneur ... Ne sont-ce pas là, les quali,!és qui font les bo.ns pê· 
cheurs et les bons navigateurs ou les defauts qu 11 ne faut pas avo1r pour 
réussir dans Je métier ? Nous avons montré ailleurs (Leblic, 1985) ce qui 
fait un "bon pêcheur". Revenons rapidement dessus. 

Être bon pêcheur correspond à un statut social particulier et local. Car 
c'est au sein du port auquel on appartient que l'on est reconnu comme tel. 
A Molène, on ne dit pas " untel est un bon pêcheur ou l!n mauvais p~­
cheur "• mais tout le monde le sait implicitement. Ceux qUI sont "bons pe­
cheurs" sont ceux à qui J'on reconnaît un certains nombre de qualités. 
" On pêche plus parce qu'on prend plus de "risques" "• dit-on à Molène. 
Mais il semble bien qu'autre chose entre en ligne de compte, difficilement 
définissable par les pêcheurs car de l'ordre du non-dit : c'est la i.uxtaposi­
tion de connaissances et de savoir-faire techniques et naturalistes aux 
capacités d'analyse des con.ditions propre~ à faire un~ bonne pêc~e (choix 
des marées, des lieux de peche, des engins appropnés ... ) qUI _fait un ,bon 
pêcheur. Ce n'est pas dans la chance qu'il faut chercher le ra1sons dune 
réussite continue d'un pêcheur. Si celle-ci peut jouer occasionnellement, 
cela est sans commune mesure avec la pratique consciente et calculée 
d'un bon pêcheur. 
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Les phénomènes météoroglques et les astres 

Le~ pêcheurs dép~ndent grandement des conditions climatiques pour 
la pratique de leur métier et pour une na~igation la plus sûre possible ; sans 
compter qu~ p~ndant lon~temps, en 1 absence d'outillage perfectionné 
pour la nav1gat1on~ les éto1les servaient de repères aux marins de tout 
te~ps et de tous haux. Il n'est donc pas étonnant qu'ils puisent dans ce 
reg1stre pour n?mm~r leurs ~ateaux (13 npms). On trouve ainsi les noms 
SUiv.ants : B_olell, É~flpse, Bnse, Roz Ave/ (vent de terre) ... et neuf étoiles: 
Éto1/e (2 f01s) , Étolie du matin (3 fois dont. une en latin), Étoile du Nord 
Stella Maris, Antarès, Météore. ' 

Les souhaits 

. Dans cette catégori~. q.ui compte 11 bateaux, on trouve notamment 
c~nq Espérance, deux V1ctolf~, un Ya (q~i signifie oui en breton). Que dire 
smon _que les p~cheurs souha1te~t réuss1r leur pêche et maîtriser pour cela 
l~s élements. qu~ ne son~ p~s touJours favorables dans l'archipel aux condi­
tions de nav1gat1on particulièrement difficiles. 

Les toponymes 

Dans cette catégorie qui ne comprend que des noms de lieux non Jo­
caux (10 cas), on trouve aussi bien des pays que des localités éloignées· 
France, Belle France, Versailles, Japon, Mont-Pelé, Notre-Dame de Paris. 
Notre-Dame de Lourdes - qui, en tant que lieu de pélerinage renvoi~ 
ég~lement au domaine religieux-, etc., ou tout autre nom d'ordr~ géogra­
phique tel que Cap ... Ces noms peuvent être aussi bien J'évocation de 
voyages passés ou souhaités. 

Légendes et mythologie 

.sept bateaux entrent dans cette catégorie, tels que Plutus- dieu de 
la nchesse - , Samson, Amphitrite - déesse des mers et femme de 
Neptune -, Téthys- déesse de la mer, fille d'Uranus et de la Terre 
femm~ de l'Océan-, Jupiter- dieu suprême des Ancien, père et maîtr~ 
des d1eux et des hommes, au caractère impérieux et dominateur - Petit 
Poucet, Nausicaa - fille de d'Alcinous, roi des Phéniciens, qui a re'cueilli 
Ulysse. naufragé ... Outre le rapport à la mer évident de plusieurs de ces 
nom~, 1ls évoquent également certaines qualités dont doivent faire preuve 
les pech~urs, comme par exemple, l'astuce du Petit Poucet, Je plus petit et 
plus frag1le de tous ces frères, mais qui a réussi à leur sauver la vie .. . 

Fatalisme ... 

Les noms des sept bateaux contenus dans cette catégorie - Cours 
après, Alarme, Souvenir, Pini ("pénitence") ... - indiquent, avec souvent 
une note d'humour, un certain fatalisme, "j'm'en foutisme" ou ont une 
connotation mélodramatique. Ils peuvent dénoter Je comportement de tel 
pêche.ur qui "court a~rès Je poisson sans succès" ou le souvenir d'un pa­
rent d.1sparu à bord dun bate~u . .. Seule une enquête orale pourrait nous 
ren~e1gne; sur ces noms ; ma1s à Molène, tous les bateaux de cette caté­
gone ont eté armés au siècle dernier. 

* 
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Les trois thèmes les plus représentés dans l 'ono.m~.stique nava~e mo­
lénaise sont, de loin, "les prénoms et la proche fam1lle avec 44,5 Yo des 
bateaux, les noms d'inspiration religieuse" avec près de 23 % des ~ateaux 
et les noms évoquant "le milieu environnant" avec plus de 18 %. V1ennent 
ensuite, "les qualités-défauts", "l'histoire", "les êtr~ vivants./ et "la météo­
rologie", avec respectivement 5,3 %, 4,2 %, 3,7 Yo et 2,3 Yo des bat~au~. 
Les deux derniers thèmes sont très peu représentés. Le tableau qUI sUit 
récapitule la répartition des thèmes pour l'ensemble des bateaux de la pé­
riode étudiée. 

Thèmes Nombre de cas % 

Prénoms, liens familiaux 253 44,5 
Religion 129 22,7 
Milieux environnant 104 18,3 
Qualités, défauts 30 5,3 
Histoire, hommes célèbres 24 4,2 
Êtres vivants, minéraux 21 3,7 
Météo, astres 13 2,3 
Souhait, espérance 11 1,9 
Localités, géographie 10 1,8 
Mythologie, légendes 7 1,2 
Fatalisme, mélodrame 7 1,2 

Total 609 

Nous allons voir maintenant quelle est l'importance de chaque thème, 
au cours des époques. Si l'on détaille cette répartition dan~ 1~ temp.s, on 
obtient les tableau nos 2 et 3 qui nous montrent, par décenme, 1 effectif des 
bateaux dans chaque thème et leur importance respective, en donnant le 
nombre de cas recensés et le pourcentage par rapport au nombre de ba­
teaux construits par décennies. . . . " 

Jusqu'au tout début du xxe siècle, le thème ·:prénoms, hens famlhau~ 
reste supérieur à tous les autres et presque tOUJOUrs au-dessus de 50 Yo 
-sauf pour les années 1810 à1829, 1860 à 1869 et 1890 à 1909, où il est 
de plus de 38 %. Pour les années 1910-1 929, c'est le ~hème "religi?n" qui le 
surpasse très légèrement. Celui~ci est d'a.illeu~s touJou~s resté JUsque-là 
supérieur aux autres thèmes. PUis, cette s1tuat1on redev1ent la .mêm~ que 
précédemment pour les années 1930·1939 et 1960-1969. ~t, JU~q~ ~ a~.­
jourd'hui, le thème "prénoms" reste plus impo~ant que le th_eme rehg1on . 
Mais, à partir de 1940-1949, il n'est plus tOUJO~rs le prem1e~.: po~r :ett~ 
décennie, en raison de la guerre sans doute, c est le thème h1sto1re qUI 
contient la majorité des bateaux, avec ~lus du qua~. En. 1950-1 ~59 et en 
1970-1979 c'est le thème "milieu enwonnant" qUI arnve en tete avec, 
respective~ent 44 % et 56 % des bateaux de ces décennies. 

Ainsi, pendant longtemps, les pêcheurs molénai~ donnèr~~t-ils à le~rs 
bateaux essentiellement des prénoms reflétant des hens fam1haux ou b1en 
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Répartition des noms de bateaux par thème et décennie 

Décennie Religion Prénoms & Êtres Histoire Météo Mil. Qualités Lieux Espérance Légendes liens tamil. vivants Ho.cél. Astres env. Défauts Géogr. 
Fatalisme Totaux1 

Souhait Mythologie Mélodra. Noms Bx 
1800-09 1 1 0 0 0 0 0 1810-19 3 0 0 0 6 1 0 0 5 0 2 2 
1820-29 3 0 0 3 4 0 0 1 0 19 14 0 0 0 0 1830-39 3 11 0 0 

2 0 0 9 9 
1840-49 0 2 1 0 0 2 17 2 0 1 0 0 17 17 
1850-59 1 3 0 0 0 4 16 0 2 1 0 0 26 24 
1860-69 6 1 0 2 0 15 0 4 0 10 1 27 25 
1870-79 8 30 

2 1 1 0 0 0 0 0 4 4 2 39 34 
1780-89 3 25 1 1 0 

0 0 1 49 48 
1890-99 4 1 0 3 26 29 1 1 1 0 39 40 
1900-09 8 

3 13 3 0 1 1 3 19 5 1 1 7 2 81 75 
1910-19 17 16 3 

1 1 1 1 47 2 0 6 42 
1920-29 20 0 0 0 0 18 1 5 2 0 44 38 
1930-39 13 4 2 0 8 19 2 1 3 

2 1 68 64 
1940-49 3 

9 2 1 0 0 0 4 1 5 0 45 43 
1950-59 6 

1 0 3 1 0 9 2 0 0 11 2 0 
0 18 18 

1960-69 7 12 0 1 0 0 0 30 25 
1970-79 1 9 1 0 0 1 2 2 0 0 31 34 1 1 9 1 0 0 1 0 18 16 
Total 129 253 21 24 13 104 30 10 11 7 7 609 568 
(1) La première colone des totaux donne le nombre de noms de b 

pouvant être comptés dans deux catégories de noms différentes. ateaux et la seconde le nombre de bateaux dans la décennie. certains noms de bateaux 

Importance de la répartition des noms de bateaux par t hème et décennie 

Décennie Religion Prénoms Êtres Histoire Météo Mil. Qualités Lieux Espérance Légendes Fatalisme 
liens tamil. vivants Hom.cél. Astres env. Défauts Géogr. Souhait Mythologie Mélodrame 

1800-09 50,0 % 50,0 % 
1810-19 21.4 % 42,7 % 7,1 % 35,7 % 21.4 % 7,1 % 
1820-29 33,3 % 44.4 % 22,2 % 
1830-39 17,6 % 64,7 % 11 ,8 % 5,9 % 
1840-49 8,2 OAJ 70,8 O..tJ 8,3 % 4,2 % 4,2 O..tJ 12,5 % 
1850-59 16,0 % 64,0 ~~ 8,0 % 4,0 % 4,0 % 8,0 % 4,0 % 
1860-69 17,6 % 44,1 % 11,8 % 29.4 % 5,9 % 2,9 % 2,9 % 
1870-79 16,7 % 62,5 % 8,3% 8,3 % 4,2 % 2,1 % 
1780-89 7,5 % 62,5 % 2,5 % 2,5% 10,0% 2,5% 7,5 % 2,5 % - 1890-99 34,7% 38,7 % 1,3 % 1,3 % 4,0 % 17,3 % 4,0% 1,3 % 1,3 % 4,0 % 

CD 
Ul 1900-09 19,1 % 45,2 % 11,9 % 2.4 % 2,4 % 16,7 % 4,8 % 2.4 % 2.4 % 2.4 % 2.4 % 

1910-19 44,7% 42,1 % 7,9 % 5,3 % 15,8 % 
1920-29 31,3 % 28,1 % 1,6 % 7,8 % 3,1 % 20,3 % 6,3 % 3,1 % 3,1 % 1,6 % 
1930-39 18,6 % 44,2 % 4,7 % 2,3 % 7,0 % 20,9 % 4,7 % 3,1 % 
1940-49 16,7 % 22,2 o/o 5,6 % 27,8 % 5,6 % 16,7 Ofo 5,6 % 
1950-59 24,0 % 36,0 % 8,0 % 44,0 OAJ 8,0 % 
1960-69 20,6 % 35,3 % 2,9 % 2,9 % 26,5 % 2,9 % 
1970-79 6,3 % 12,5 % 12,5 % 6,3 % 6,3 % 56,3 % 6,3 % 6,3 % 

Total 22,7 % 44,5 % 3,7 % 4,2% 2,3 % 18,3 % 5.3 % 1,8 % 1,9 % 1,2 % 1,2 % 
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encore des noms se référant au domaine religieux. Le thème "prénoms" 
suit, en gros, une diminution progressive à partir de 1890, avec quelques 
hauts et bas. Le thème "religion" par contre connaît une longue période de 
désaffection entre les années 1830-1899, ceci essentiellement au profit du 
thème "liens familiaux" et, dans une moindre mesure, du thème "milieu envi­
ronnant•. En effet, durant cette période, les autres thèmes restent à un ni­
veau très bas et très variable - à moins de 15 % ... À partir de 1920-1929, 
l'importance du thème "prénoms" chute à nouveau et, après quelques lé­
gers sursauts, il baisse définitivement seml::ile-t-il , puisqu'il arrive à 12,5 % 
pour la dernière décennie étudiée. Le thème "religion" suit une régression 
similaire pour atteindre 6,3 %. Ceci reflète sans doute la désaffection de 
plus en plus grande des Molénais pour l'Église. Ce phénomène m'a d'ail­
leurs été évoqué par le Recteur de l'ile au cours de nombreuses conversa­
tions: de moins en moins de Molénais vont régulièrement à la messe ... 

La régression de ces deux thèmes, longtemps les principaux dans 
l'onomastique navale molénaise, font donc écho à ce que l'on a pu consta­
ter lors de l'étude de la population molénaise et de sa parenté. Si pendant 
longtemps, Molène a fonctionné quasiment comme un "isolat", avec un fort 
taux d'endogamie locale- pas inférieur à 75% de 1820 à 1949, évoluant 
entre un taux maximum de 95,5 % en 1840-1849 et un minimum de 65,8 % 
en 1960-1969- ce qui dénote un milieu îlien assez fermé, depuis les an­
nées 1950, l'île s'est ouverte fortement sur le continent voisin. Par ailleurs, 
l'étude de la parenté molénaise nous a permis de constater une forte 
conscience généalogique tant en profondeur (reconstitution de plus de 
sept niveaux généalogiques au-dessus d'Ego, ce qui nous permet de re­
monter jusqu'au début du Xlxe siècle) que collatéralement, tant dans la pa­
renté consanguine que dans l'alliance. 

Le thème "milieu environnant" reste à peu près constamment relative­
ment important, entre 4 % et plus de 30 % durant le siècle dernier (les an­
nées 1800, 1820 et 1850 exceptées). Durant la première moitié du xxe 
siècle, il n'est jamais inférieur à 15 % et, après la rupture de la Seconde 
Guerre mondiale, il dépasse toujours 26 % pour contenir plus de la moitié 
des noms de bateaux de la dernière décennie. Ainsi, il semble que les pê­
cheurs actuels soient plus influencés aujourd'hui par le milieu qui les envi­
ronne que jadis. Sans compter que l'on peut rajouter à ce thème les ba­
teaux prenant comme noms des animaux ou oiseaux marins, ceux ayant 
trait à la météo ou aux astres et ceux enfin prenant le nom d'hommes cé­
lèbres locaux ou d'événements ayant marqué la région. Cela montre, s'il en 
était besoin, la limite de ce type de catégories et le pourquoi, souvent, de 
la présence du même bateau dans plusieurs d'entre elles. 

Si les années 1940-1949 présentent le taux quasiment le plus faible 
pour le thème "milieu", cela doit être relié à une certaine désaffection de 
l'ile qui apparaît très nettement vers ces années-là. C'est effectivement à 
cette époque que beaucoup de Molénais ont émigré sur le continent. Cela 
n'est certainement pas une simple coïncidence. Aujoud'hui, le milieu insu­
laire est nettement revalorisé par les générations actuelles, tant par ceux, 
rares, qui vivent et travaillent à Molène, que par les descendants de Molé­
nais installés sur le continent qui font de leur ile natale un lieu de refuge et 
de villégiature "paradisiaque". 
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Le thème "qualités, défauts" est très irrégulier dans sa représentation. 
D'abord assez important au début du XIXe siècle lorsqu'il était représenté 
- de 21 4 % en 181 0-1819, ce qui le place à égalité avec la religion, à 4 % 
en 1840:1849-, il ne dépasse que deux fois les 6% jusqu'~n 1929. Puis, 
en 1950, il remonte à 8 % et 6,3 % en 1970-1981 , après etre passé par 
2 9 % en 1960-1969. Il est difficile d'expliquer à quoi peuvent être dues 
c~s variations. Enfin, en moyenne, ce thème reste en quatrième place, 
juste avant l'histoire et les être vivants. . , . . 

Nous avons largement détaillé ci-dessus les noms mvoquant 1 h1sto1re, 
nous n'y reviendrons pas. Quant aux noms évoquant les êtres vivants, les 
minéraux et les végétaux, leur importance oscille selon les années entre 
1 % et 12,5 %. Enfin, les pourcentages des thèmes "météorologie et 
astrologie" varient en majorité entre 2 et 7 %. 

Quant aux quatre derniers thèmes, si leur importance moyenne ne dé­
passe pas les 2 %, certaines années voient leur représentativité croit~e de 
façon significative. Ainsi, 16,7% des bateaux ont un nom "géographique" 
dans les années 1940-49 ; 22,2 % des bateaux de la décennie 1820-1829 
se rapportent à l'évocation de souhait ou d'espérance, et~. Enfin, le thème 
"fatalisme" ne compte que sept bateaux sur les deux Siècles, avec des 
pourcentages s'échelonnant entre 1,6 % et 4 %. Ainsi, pourrait-on dire que 
l'optimisme l'emporte légèrement sur le fatalisme 1 Ces thèmes ne semblent 
donc pas être une source d'inspiration importante pour les pêcheurs molé-
nais. 

Décennies Nombre de Nombre total % 
noms bretons de bateaux 

1850-59 1 25 4,0 

1860-69 0 39 
1870-79 1 48 2,1 

1880-89 2 40 5,0 

1890-99 2 75 2,7 

1900-09 1 42 2,4 

1910-19 0 38 
1920-29 4 64 6,3 

1930-39 3 43 7,0 

1940-49 1 18 5,6 

1950-59 1 25 4,0 

1960-69 5 34 14,7 

1970-79 7 16 43,8 

Total 28 497 5,6 

Quant au dernier thème, "mythologie, légendes", il est aussi très peu 
représenté : sept bateaux, soit des pourcentages de 1,3 % à 7,1 %. En 
fait les noms de cette catégorie sont souvent le fait des armateurs, ayant 
un goût plus prononcé pour ce genre de noms, et probablement une origine 
culturelle autre que celle des pêcheurs molénais .. . 
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On peut constater également que plus la décennie comprend de ba­

teaux, plus les thèmes des noms sont variés. Une dernière remarque que 
l'on peut faire à p~opos de ces noms de bateaux concerne l'emploi du bre­
ton. Le tableau Cl-dessus nous donne la répartition des noms en breton 
dans l'appellation des bateaux par décennies et leur pourcentage par rap­
port ~u nombre total de bateaux construits dans chaque décennie. 
Prem1è~e constatation, aucun patronyme breton pour les bateaux 
constrUits avant 1859 alors que c'est sans doute la période où l'on parlait 
le plus le breton à Molène ! 
. ~i.ns~. le~. de~.x premier~. noms bretons recensés sont Y a et Par, ce qui 

s1gn1f1e ou1 et sans égal , pour deux bateaux construits respectivement 
en ~ 859 et 1877. On constate que feur importance est très faible jusqu'à la 
pénode la plus récente : de moins de 7 % jusqu'en 1959 elle atteint 
14,7 .% en 1960-69 et 43,8 % en 1970-79. À elle seule, cette 'dernière dé­
cenme comprend le quart des noms bretons recensés pour les bateaux de 
Molène. On peut noter de plus que la grande majorité de ces noms bretons 
(18 sur 28) concernent Je milieu environnant ; à titre d'exemples : Reder 
mor ("courant/ mer"), Enez Mo/enez ("ile/Molène"), Meng/as ("Pierres 
vertes"), Rouanez ar Mor ("reine de fa mer"), Enez Balanec ("ile/Balanec) 
Rouanez Eussa ("reine/Ouessant"), Bugue/ ar Mor ("enfants/mer") Ta~ 
coat ("morceau/bois"), Ar skréo 5("goéland"). .. ' 

Ce phénomène qui consiste à appeler les bateaux par des noms bre­
tons est donc assez récent. Cela correspond aussi à un regain des pré­
noms bretons pour les enfants, caractéristique du "renouveau" de fa cul­
tu~e bretonne dû en partie aux mouvements régionalistes. Ceux-ci ont re­
mis. à la mode le breton en tant que manifestation d'une appartenance 
rég1onale. 

À M?lè~e. on ne parle plus fe breton depuis trois générations. En effet, 
les Molel!als ont cessé, au début du siècle, d'apprendre Je breton à leurs 
enfants. A cela, ils donnent fa raison suivante : dans le temps, au début 
d,u siècle. encore,: le breton éta~t pour les pauvres, les enfants de pêcheurs, 
c est-à-d1re les sabots-de-bols , comme les appelaient les "riches", les 
commerçants. En effet, les pauvres marchaient avec des sabots de bois 
et les ric~es avaient des chaussures 1 Le catéchisme, par exemple, était 
en frança1~ ~our le~ enfants de commerçants et en breton pour les "sa­
bots-de-bols . Auss1, pour essayer d'échapper à cette différenciation -
entre~en.ue, ,entre autres, par Je système scolaire et par l'Église - et à ce 
~épns, 1fs n ont plus voulu apprendre le breton, de façon à supprimer, si ce 
n est la pauvreté, du moins un de ses signes. Depuis, à Molène, on ne 
parle plus le breton. Seules quelques personnes de plus de soixante ans 
ont pu échapper à cet oubli du breton et sont capables de Je parler encore 
avec feurs parents qui, eux, s'expriment beaucoup plus facilement en bre­
ton, leur langue natale, qu'en français qu'ifs n'ont jamais réellement appris. 

Toutefois, il peut paraitre étonnant qu'à cette époque- au début du 
XX6

. siècle - les Molén~.is ai.ent abandonné le breton alors que sur le 
contment les Bre!ons de l1nté~eur et de la côte continuaient à parler feur 
l~ngue. Ces dermers se heurtaient pourtant à fa même domination linguis­
tique ! Une des répon.ses p~ssibles à cette situation des Molénais peut 
être trouvée dans leur msulanté et les données sociologiques qui s'y ratta­
chent. L'ile est de petites dimensions (1 ,3 km sur 800 mètres) et Je village, 
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qui s'étend sur à peine la moitié de sa superficie compte alors plus de six 
cents personnes, regroupées en familles de ~ifféren~es tailles (deux. à 
vingt personnes) qui s'inter-marient. La press1on soc1afe y est .donc m­
tense. Mais la petitesse de l'ife ne suffit pas à elfe seule à expliquer cet 
abandon ; en effet, certaines iles, de petites tailles également, n'~n ont 
pas pour autant abandonné le breton (cf. Se.in) ... If ne faut ~as négliger le 
fait que, parmi ces familles, on trouve essentiellement des pecheurs et des 
commerçants-armateurs, ces derniers s'étant installés à ~ol~ne, vers .le 
milieu du Xlxe siècle, par le biais de mariage avec des Molena1ses (Leb,l.1c, 
1989). Ces quelques familles de commerçants-ar~ateurs, .en serv~nt d In­
termédiaires privilégiés entre Molène et le contment - 1mportat1on des 
produits de première nécessité, commercialisation des poisson,s et cru~­
tacés et armement des bateaux les plus importants -, ont géré 1 économ1e 
molénaise jusqu'au milieu du xxe siècle. De plus, par fa pratique du livret­
endettement des pêcheurs par une forme focale d'usure - , cette peti.te 
bourgeoisie locale a acqui~ aussi le ~ontrôle des terr.es et des. prodwts 
agricoles. Unis à la population moléna1se par des relat1ons de clientèle et 
de parenté, ces commerçants s'opposent globalement aux pêch~urs. Les 
rapports de ces deux groupes sociaux, l'un dominé, l'autre dommant, se 
répercutent sur le plan linguistique qui nous intéresse ici. 

L'ATTACHEMENT DES P~CHEURS MOLÉNAIS À LEUR 
MILIEU INSULAIRE ET À LEUR MÉTIER 

Lorsque l'on regarde l'importance de ch~cun de ce~ thèmes pour l'en­
semble de la période considérée, on peut v01r que le cho1x des noms reflète 
grandement tout ce qui caractérise la vie molénaise : l'importance de la 
famille et de la religion catholique, ainsi que l'attachement des pêcheurs 
molénais à leur milieu insulaire et à leur métier de pêcheur (Leblic, 1989). 
Autant d'éléments qu'ils mettent en avant pour définir leur identité. En ef­
fet comme nous l'avons vu de façon détaillée et illustrée ci-dessus, les 
pê~heurs molénais choisissent de façon privilégiée des noms dans les re­
gistres religieux, familial et milieu environnant. . 

L'évolution suivie par le répertoire de ces noms reflète, comme le d1t 
Pierre Arzel (1980), " l'imaginaire et la sensibilité des pêcheurs ": 

" ( ... ) tes noms donnés aux bateaux ( ... ) sont l'un des _rares 
moyens dont nous disposons pour apprendre d'eux-memes, 
quelque chose de leur monde inténeur. " 

Ainsi dans le cas de Molène, ils nous ont montré l'importance de la famille 
et de~ liens familiaux comme de la religion par la forte prédominance de ces 
thèmes durant plus d'un siècle. Plus récemment, les sources d'inspiration 
se sont modifées et tout en laissant une place importante aux prénoms, 
ce sont les. caractéri~iques du milieu qui les environne et de leur métier qui 
leur ont surtout servi de base pour nommer leurs bateaux. À cela s'est 
ajouté récemment le renouveau de la langue bretonne. 

Isabelle LEBLIC, 
CNRS (LACITO et Anthropologie maritime). 
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(1) La série 2P6 comprend les registres de rôles de désarmement des bateaux. 
Généralement annuels, ils sont classés par Quartier maritime et, à l'intérieur, par 
syndicats. Pour le syndicat de Molène, ces archives étaient conservées, au moment du 
dépouillement en 1981, au service historique de la Marine, à Brest, jusqu'à l'année 1913 
et, à partir de 1914, aux Affaires maritimes, dans le service des retraites et de la 
navigation des inscrits maritimes. 

(2) ~ot!fs religieux ; prén~ms et )iens fa!T)lllaux ; êtres ~ivants ~t minéra~x ; évocation 
de l'h1st01re de France ; Manne, metéorolog1e et astronomie ; qualités ; localités, noms de 
lieux et appartenance géographique ; souhait, bonheur et espérance ; mythologie et 
légende ; le fatalisme, le mélodrame et le 'je m'en foutisme' ; phénomènes de modes. 

(3) Cf. Archives départementales de Quimper et de Brest : le fonds des archives 
électorales. 

(4) Ce fut une véritable hécatombe et les Molénais ne ménagèrent pas leur peine pour 
récupérer les cadavres qui flottaient : " il y avait tellement de cadavres que l'on croyait 
que c'était des moutons qui étaient sur la mer", racontent encore les Molénais. Aussi, en 
mémoire de cette catastrophe, un des plus important armateur de l'ile nomma-t-il ainsi 
son nouveau bateau construit en 1897. 

(5) Les Ouessantins appellent leurs voisins molénais les Skréo ('goéland'), car ils ne 
sont bons qu'à pêcher ; en échange, les Molénais les appellent les Maout ('moutons'), 
car ils ne sont bons qu'à élever des moutons. Qualificatifs teintés, de part et d'autre, d'un 
certain sens péjoratif. 
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Les graffitis bateliers : 
traces de bateaux, 

masques de personnes 

Marc DERYCKE 

LES LIEUX, LE RECUEIL 

Les graffitis qui font l'objet de la présente é~u~e .o~t été relevés au ~~~ 
de Villeneuve-La-Garenne (Hauts-de-Seine). A 1 ongme, ce bo~ se~~~ a 
alimenter une usine à gaz en charbon provenant de Rouen. e e u . 

été rasée et les lieux ont été transfor.mésd en 
1
espace ~eè7~:Sé~:~to;~~~~ 

uai est conservé. Surplombant la Seme e p us1eurs • . , 
~·un plateau de béton porté par des piliers contre le~quels vena1ent.s amt~r-

éniches et bateaux. La partie inférieure du qu~~ est creuse .et Clmen ee 
~~t~ berge. Des graffitis sont disposés sur les plher~, ceu~·CI y s~~t pe; 

tits, à ta dimension du sup~o:; ~~~t~~t~:~o~~~~i~~~~s p~~~~~~:mde ~~:t:s 
:~ f~~~:~~~~g~~:~o::~;a~itis de taille variable, l'un d'eux forme une v~­
ritfble composition picturale compohrt

1
antd u~~~ég~~~~~s c~o~f~~~~b~in~e~f~~ 

son et un remorqueur tractant un c a an · 
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